
de la nourriture en prenant de plus petites 
portions pour éviter le gaspillage. Ils voient 
à se soucier de la nature en plantant des 
arbres avec papa ou en se rendant au 
dépanneur à vélo plutôt qu’en auto. Les 
enfants interpellent aussi leurs parents. 
Dans un petit village, des jeunes de 5e et 6e 
année ont lancé une idée « verte » au 
conseil d’établissement de leur école. Pour 
éliminer la pollution quotidienne des 
assiettes jetables du traiteur, ils ont 
récupéré toute la vaisselle inutilisée dans les 
familles et ont formé des équipes de 
nettoyage. L’idée fut acceptée et les 
économies réalisées payaient le repas des 
plongeurs. Un beau projet écologique! 
« Voilà des petits gestes tout simples qui lentement 
transforment le monde, protègent la création et 
construisent la paix1 »; des pratiques toutes 
simples qui nous parlent de la présence 
agissante de Dieu au cœur des familles. 

C onnaissez-vous la chanson 
d’Obélix le gaulois : « Quand 
l’appétit va, tout va!.... » ? Moi, je 

veux chanter ceci : « Quand la famille 
va, tout va!... » Quand les familles 
respirent les petits bonheurs, que 
chacun y trouve sa place et son espace et 
que les besoins de chacun des membres 
sont comblés, tout le monde en profite et 
s’en ressent. La condition humaine 
demeure avec toutes ses limites, ses 
fragilités, ses désordres mais par Dieu, 
avec Dieu et en Dieu, rien n’est 
impossible.  

P renons soin de nos familles et de 
celles qui nous entourent. Elles 
sont bénies de Dieu et deviennent 

bénédictions pour notre monde.  

 

 
_____________ 

1 Message de Benoît XVI pour la journée mondiale de la 
paix 2010 
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M essage de la Table 

provinciale de 

pastorale familiale 

et du Comité du laïcat de 

l ’ A s s e m b l é e  d e s  é v ê q u e s 

catholiques du Québec, à 

l ’occasion de la  Semaine 

québécoise des familles qui se 

déroule du 10 au 16 mai 2010, 

sous le thème « Pour un Québec 

Famille » et de la Journée 

internationale des familles le  

15 mai 2010. 

  

  



U n homme et une femme qui 
s’engagent à bâtir une famille 
n’ont qu’un seul désir : réussir. 

Ils se  lancent dans la plus formidable des 
aventures et les sensations fortes sont 
garanties. Joies, peines, rebondissements, 
surprises viendront combler leur 
quotidien. Dans une famille, les moin-
dres petites choses trouvent leur sens 
dans l’amour que l’on éprouve les uns 
pour les autres. Pour quelqu’un de 
l’extérieur, le premier sourire de bébé 
Jacob, le départ pour la maternelle de 
Matthieu, la première communion de 
Véronique, les préparatifs du bal de 
finissants de Marianne seront vus 
comme des événements banals du 
quotidien et pourtant…! Dans la famille, 
ces derniers demeureront des moments 
inoubliables que l’on se racontera encore 
et encore en regardant des photos, 
toujours habités des mêmes sentiments, 
la même lumière dans les yeux, le même 
bonheur au cœur. Chaque histoire de 
famille est une histoire sacrée. Et 
Dieu s’y révèle chaque jour.  

Q uand on y pense, la famille est 
un extraordinaire laboratoire 
où se vivent des expériences de 

tous genres qui ont pour effet la 
transformation systématique de tous 
ses membres, chacun possédant tout un 
potentiel à développer, son unicité. 
Aujourd’hui, avec la grande diversité des 
conditions d’existence des familles 
(traditionnelle, recomposée, monoparen-
tale, famille d’accueil et d’adoption, etc.)  

« Quand la famille va, tout va! » 

« Quand la famille va, tout va! » 

il est admirable de voir comment se vit le 
respect de l’autre dans sa différence, une 
valeur essentielle pour que la chimie dans les 
relations se crée et porte ses fruits. Sans le 
respect de soi, de l’autre, le mélange peut 
devenir explosif. Les adultes devront en être 
de solides témoins.  

D ans la famille, les enfants 
apprennent de leurs parents en les 
regardant vivre au quotidien. Ils 

apprennent le courage et la force de vie en 
les voyant transformer les épreuves et les 
coups durs en tremplin vers une nouvelle 
qualité d’être et d’amour. Ils apprennent le 
partage et la solidarité en collaborant aux 
petites tâches journalières, même si le cœur 
n’y est pas toujours. C’est là, au sein de sa 
famille, que l’on apprend à vivre en société.  

L es parents reçoivent aussi de belles 
leçons de vie de leurs enfants. 
L’amour qui les guide dans leur 

mission d’éducateurs les conduit sur une 
terre intérieure où ils puisent des 

forces insoupçonnées. Aujourd’hui, 
dans plusieurs familles, une réalité 

nouvelle se dessine. La technologie se 
développe à un rythme accéléré et les 

enfants qui naissent dans ce monde sont, 
à ce niveau, les instructeurs de leurs 

parents. Ils les initient à leur monde 
internet, à Facebook, à Twitter, au jeu de la 
Wii, etc. Dans l’évolution du monde, ce fait 
est exceptionnel et crée de nouvelles 
dynamiques familiales. La transmission se 
fait dans les deux sens.  

L a famille, c’est large! Les enfants 
peuvent compter aussi sur les oncles 
et tantes, les cousins et cousines, sur 

leurs grands-parents qui les accompagnent. 
Ces derniers prennent du temps avec leurs 
petits-enfants; ils les écoutent, leur racon-
tent des aventures de jeunesse, vont au 
cinéma et au centre sportif avec eux, 
supportant ainsi leurs pro-
pres enfants dans leur 
belle mission familiale. Ils 
ont le charisme de 
relativiser les choses avec 
patience et sagesse. Quel 
bonheur pour certains de 
faire découvrir le trésor 
qu’est la foi à leurs 
amours. Une grand-maman, les yeux 
brillants d’émotion, partagea à des amis 
comment son petit-fils de six ans a réagi en 
voyant Jésus (l’ami de « Mamie »), sur une 
croix lors d’une visite à l’église; un peu 
troublé, il lui demanda : « Qu’est-ce qu’il a 
fait ton ami pour qu’on l’organise de 
même ? » La question d’un enfant n’est 
jamais banale et Mamie en fut bouleversée... 
 

C ’est dans notre milieu familial que 
l’on s’humanise, que l’on apprend à 
aimer et à être aimé, que l’on 

apprend le respect de soi, des personnes, de 
la nature. De plus en plus, les familles 
tournent au vert. Les parents sensibilisent 
leurs enfants à prendre soin de ce qui les 
entoure. Très jeunes, ils font les 
apprentissages de l’économie de l’eau en 
fermant le robinet en se brossant les dents,  
 


